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Abstract

Hebrard J. P. 2000. Grimmia nutans Bruch in southern France and Grimmia elatior Bruch ex
Bals. & de Not., respectively new to the bryoflora of western Europe and Corsica. Bot. Helv.
110: 115-124.

Discovery of Grimmia nutans on the northern border of the Maures massif (department
Var) and in one locality of the Alpes-Maritimes. In south-eastern France, this rare species
which is new to the bryoflora of western Europe is constantly associated with Grimmia lisae
de Not. and Bryum gemmiparum de Not. This new syntaxon of the Grimmienion commuta-
tae Marstaller 1982 is rich in mediterranean mosses (in a broad sense). It is found at low
elevations in habitats where humidity remains at a high level outside the dry season. Thus,
the association occurs along the path of running water on rock faces or tabular surfaces of
siliceous sandstone (arkose) or andesite. The sandy sediment which accumulates below the
mosses is rather acid (pH 5.3 - 6.5) and very poor in organic matter and exchangeable
cations. Finally, Grimmia elatior, which is new to the Corsican bryoflora, was collected from
the granite blocks of a scree with a northern aspect, in the Restonica valley.

Key words: Bryophytes, Grimmia, France, Corsica, ecology, syntaxonomy.

Introduction

Greven (1994, 1995a) a clairement etabli Fidentite de Grimmia nutans, decrit par Bruch
en 1829, en insistant sur les caracteres qui permettent de reconnaitre aisement l'espece. Pour-
tant, du fait de sa rarete, mais surtout d'une mise en synonymie erronee avec Grimmia tricho-
phylla Grev. var. brachycarpa de Not. (G. lisae de Not.), G. nutans est longtemps demeure
un taxon «oublie» qui fut decrit ulterieurement par Townsend (1989) sous le binome G. me-
teorae (cf. Greven loc. cit.). La decouverte de G. nutans, connu jusqu'ä present de Turquie,
Chypre, Grece et de Gran Canaria (Greven 1995a), nous a incite ä preciser T ecologie et la
sociologie de cette mousse nouvelle pour la bryoflore d'Europe occidentale. D'autre part, G.
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116 Jean-Pierre Hebrard

elatior, present en Sardaigne mais non cite de Corse par Greven (1995b) doit etre ajoute ä la
bryoflore de 1'ile

Grimmia nutans dans le Var et les Alpes-Maritimes

Etude des stations

Les premieres recoltes de G nutans dans plusieurs des stations etudiees plus loin re-
montent respectivement ä 1967 et 1979 pour Celles du Cannet-des-Maures et du Muy (Les
Baous) et ä 1970 pour celle de Biot Signaions que, pour les raisons exposees dans
1'introduction, ces specimens n'avaient alors pu etre identifies

1 - Entre Le-Cannet-des-Maures et La-Garde-Freinet (Var, 23 mars 1996)

Grimmia nutans est assez frequent au nord-est du lac des Escarcets, le long et de part et
d'autre de la route D558, sur environ 1 km, entre le vallon des Tasquiers au nord, le croise-
ment des routes D48 et D558 ä l'est et le barrage des Escarcets au sud. Cette station
correspond ä la surface d'un quadrilatere delimite du nord au sud et d'ouest en est par les points
suivants (grades) 4,5344 Ex 48,1735 N, 4,5323 Ex 48,6700 N, 4,5453 Ex 48,6600 N,
4,5481 E x 48,7100 N L'altitude varie peu et ne depasse pas 80 m. Signalons qu'une colonic

isolee de G nutans a ete rencontree non loin de cette station, pres de la Bastide Jerome,
dans le bois du Rouquan (4,5611 E x 48,8000 N).

Dans la premiere station, exposee au nord, les arkoses roses du Permien greseux, constitutes

surtout de cnstaux de quartz et de feldspath, affleurent sous forme de tables se succedant
en marches d'escalier Ces surfaces rocheuses sont entourees de formations basses plus ou
moms denses avec en particulier Cistus monspeliensis L., Erica arborea L. (dominants),
Arbutus unedo L Cistus salvifolius L Juniperus oxycedrus L. subsp oxycedrus, Lavandula
stoechas L subsp stoechas, Phillyrea angustifolia L Ce maquis est parseme de quelques m-
dividus de Pinus pinea L. et de Quercus suber L Les affleurements rocheux alternent avec
des zones oü le sol est constitue de sables provenant de la decomposition des arkoses. Ces

biotopes ouverts et temporairement humides en hiver et au pnntemps sont occupes par des

pelouses avec entre autres: Anemone hortensis L., Belts annua L., Crepis sancta (L.) Bab-
cock, Hypochoeris glabra L Mibora minima (L Desv., Moenchia erecta (L.) R Gaertner,
B Meyer & Scherb. subsp. octandra (Ziz) Coutinho, Myosotis ramosissima Rochel subsp
ramosissima, Poa bulbosa L Ranunculus paludosus Poiret, Rumex bucephalophorus L Sa-

xifraga tridactylites L., Sherardia arvensis L., Silene gallica L., Stachys arvensis (L.) L
Teesdalia coronopifolia (J. P. Bergeret) Thell et Tuberaria guttata (L Fourr, au niveau de-
squelles le recouvrement des bryophytes (Bryum alpinum Huds. ex With Bryum argenteum
Hedw Bryum capillare Hedw var capillare, Campylopus pilifer Bnd., Pleurochaete squar-
rosa (Bnd.) Lindb Polytrichum juniperinum Hedw., Riccia michelu Raddi) peut atteindre
ou meme depasser 70% de la surface. Ce type de vegetation s'observe aussi dans les depressions

des tables d'arkose comblees par du sediment, alors qu'ä proximite, sur la roche nue,
l'abondance de G laevigata (Bnd.) Bnd auquel s'adjoint parfois G. ovahs (Hedw.) Lindb
mdique un milieu tres xerique Au niveau des parties les plus seches des parois rocheuses ap-
paraissent Bartramia stricta Bnd., Bryum capillare var capillare, G. pulvinata (Hedw.) Sm
var pulvinata, Hedwigia stellata Hedenas, Hypnum cupressiforme Hedw. var. cupressiforme
et Pterogomum gracile (Hedw) Sm Enfin, les cavites des parois nous ont livre: Anogram-
ma leptophylla (L.) Link, Selaginella denticulata (L.) Link ainsi que les muscmees suivan-
tes. Bartramia stricta, Bryum alpinum, Bryum torquescens B et S., Corsinia coriandrina
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Fig. 1: Vue d'ensemble d'une colonie fructifiee de Grimmia nutans (entre Le-Cannet-des-Maures
et La-Garde-Freinet, station 1, fevrier 1997).

(Spreng.) Lindb., Fissidens cristatus Wils, ex Mitt., Fossombronia angulosa (Dicks.) Raddi,
G. lisae, Gymnostomum viridulum Brid., Philonotis arnellii Husn., Reboulia hemisphaerica
(L.) Raddi, Scapania compacta (A. Roth) Dum., Trichostomum brachydontium Bruch sub-

sp. mutabile (Bruch) Giac.
Quinze colonies fractifiees de G. nutans ont ete denombrees dans la station. G. nutans

(Fig. 1 et 2) a ete le plus souvent observe sur les tables d'arkose (pente: 2-20°, exposition
nord), le long du trajet des eaux de ruissellement souligne par des algues vertes (Fig. 3),
ou en bordure de petites cuvettes remplies d'eau en dehors de la saison seche. Toutefois,
nous avons egalement rencontre G. nutans sur une paroi suintante. Un inventaire des bryo-
phytes accompagnant G. nutans dans ces biotopes a permis d'ajouter Bryum pseudotri-
quetrum (Fledw.) Gaertn., Meyer & Scherb. (sterile), Frullania tamarisci (L.) Dum.,
Tortella nitida (Lindb.) Broth, et Trichostomum crispulum Bruch aux especes figurant plus
loin dans les releves de 1'association ä G. nutans et G. lisae. Signalons que Tortella nitida
et Trichostomum crispulum, rares ici, semblent indiquer localement la presence de carbonate

de calcium ou de composes basiques issus de 1'alteration des feldspaths. Cependant,
le pH du sediment (mesure electrometrique sur Denver instrument apres 6h de contact dans
l'eau distillee, volume d'eau / poids de sediment seche ä Fair et tamise ä 2 mm 2,5) prele-
ve ä proximite de 6 colonies differentes de G. nutans est dans 1'ensemble plutot acide
(5,3 - 6,5, moyenne 5,6). Ainsi les resultats d'une analyse d'un des echantillons precites
(tableau 1) montrent que ce substrat insature est tres pauvre en cations metalliques echan-

geables, et notamment en calcium. En outre, la fraction «terre fine» (elements < 2 mm)
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Fig. 2: Detail d'une colonie fructifiee de Grimmia nutans : deux coiffes cucullees sont visibles (Bastide
Jerome, bois du Rouquan, pres de la station 1, fevrier 1997).

Tableau 1. Analyse d'un echantillon de sediment preleve ä proximite immediate d'une colonie de G.
nutans (entre Le-Cannet-des-Maures et La-Garde-Freinet, station 1), apres sechage ä l'air et tamisage
(elements < 2 mm).

Elements grossiers (%) 46,60
Terre fine (%) 53,40
Argiles (%) 6,65
Limons fins (%) 3,33
Limons grossiers (%) 2,12
Limons totaux (%) 5,45
Sables fins (%) 8,66
Sables grossiers (%) 79,24
Sables totaux (%) 87,90
pH (eau) 6,50
Carbone organique (%) 0,15
Matiere organique (%) 0,25
Azote total (%) 0,02
C/N 7,44
Composes humiques totaux (%) 0,09
Acides humiques (%) 0,09
Acides fulviques (%) 0,00
Capacitee totale d'echange (meq. 100 g) 4,00
Mg++ meq./100 g 0,27
Ca++meq./100 g 1,18
Na+ meq./100 g 0,36
K+meq./100g 0,41
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Fig. 3: Biotope de l'association ä Grimmia nutans et G. lisae le long d'une zone d'ecoulement des

eaux de ruissellement (ä droite de la Photographie, presence d' algues vertes) sur table d' arkose (station 1,

fevrier 1997).

presque exclusivement constitute de sables (87,9%) contient peu de carbone organique et

d'azote total.

2 - Environs du Muy (Var, 25 mars 1999)

Comme dans la localite precedente, le substratum geologique est constitue d'arkoses du Per-
mien.

A-Au sud du Muy, Les Baous, 4,6987 G/E x 48,2918 G/N, altitude 40 m. - Malgre nos re-
cherches dans tout le secteur, nous n'avons rencontre G. nutans que sur environ 200 m en
bordure de la route D25. Vers le sud, cette station est bordee par un maquis ä Ericacees, avec
Cistus monspeliensis et Myrtus communis L., piquete de Pinus pinea et de Quercus suber. En

se rapprochant de la route D25, on rencontre tout d'abord une pelouse temporairement
humide ä therophytes, de composition floristique tres comparable ä celle de la station precedente.

En ce qui concerne les bryophytes, Pleurochaete squarrosa et Racomitrium elonga-
tum Ehrh. ex Frisvoll ont ici un fort recouvrement. Viennent ensuite les affleurements de

roche nue. Dans les cuvettes comblees par du sediment dominent Bryum alpinum et Campy-
lopus pilifer, accompagnes par Corsinia coriandrina, Polytrichum juniperinum et Riccia mi-

chelii, alors que sur les replats tres sees abondent G. laevigata et Hedwigia ciliata (Hedw.)
P. Beauv. var. leucophaea B., S. & G. Au pied des tables, dans les cavites des parois tapis-
sees de sediment humide ä l'epoque des prospections, nous avons note, en exposition nordest:

Anogramma leptophylla, Arisarum vulgare Targ.-Tozz., Saxifraga granulata L., Selagi-
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nella denticulata et Umbilicus rupestris (Salisb.) Dandy, ainsi que les bryophytes suivantes:
Bartramia stricta, Lunularia cruciata (L.) Lindb., Reboulia hemisphaerica, Scleropodium
purum (Hedw.) Limpr., Scorpiurium deflexifolium (Solms) Fleisch. & Loeske, Targionia hy-
pophylla L., Trichostomum brachydontium subsp. mutabile. G. nutans, dont nous avons de-
nombre 6 colonies fructifiees, se localise ici sur les parois et sur les rebords des tables ro-
cheuses, en exposition ä dominante nord ou est, aux endroits oü le ruissellement des eaux de
pluie est important.

B - Au sud-sud-est du Muy, en contrebas du pont, sur la route de Notre-Dame de la Roquet-
te, partie basse du vallon du Rabinon, 4,7073 G/E x 48,2920 G/N, altitude 40 m. - Ici, seu-
les 2 colonies fructifiees de G. nutans ont ete observees sur une paroi rocheuse suintante ex-
posee au nord et situee dans une depression profonde d'environ 3 metres, proche d'un ruis-
selet. G. nutans etait accompagne par Saxifraga granulata, Selaginella denticulata et les
mousses suivantes: Bartramia stricta, Bryum alpinum, Bryum gemmiparum, G. lisae, Raco-
mitrium aciculare (Hedw Brid., Scorpiurium deflexifolium.

C - Au sud-est du Muy, 200 m ENE de Notre-Dame de la Roquette, 4,7308 G/E x 48,2885
G/N, altitude 25 m. - Dans cette station, exposee au nord et bordee par un maquis dense
(Erica arborea, Erica scoparia L. subsp. scoparia, Calicotome spinosa (L.) Link, Phillyrea
angustifolia), de larges tables etagees d'arkose alternent avec des pelouses ä therophytes sem-
blables ä Celles des stations precedentes, au niveau desquelles Pleurochaete squarrosa et ä un
degre moindre Bryum alpinum dominent. Cinq colonies de G. nutans, accompagnees de Bryum
gemmiparum et de G. lisae ont ete observees en bordure d'une zone d'ecoulement des eaux
de pluie, ä la surface d'une table d'arkose, les parties les plus seches de la roche etant occupees
par des peuplements etendus de G. laevigata. Signalons que des prospections effectuees dans
ce secteur, au pied du rocher de Roquebrune oü existent d'importants affleurements denudes
de surfaces tabulaires, ne nous ont pas permis de trouver d'autres stations de G. nutans. Tou-
tefois, R. Skrzypczak nous a communique un specimen de G. nutans recolte plus au sud-est ä
Roquebrune-sur-Argens, non loin de la chapelle Saint-Roch, dans des «fissures de rochers en
bordure d'une rigole entre les dalles» (herbier R. Skrzypczak n° 99053). Dans cette localite,
G. nutans etait accompagne ente autres par Bartramia stricta, Bryum capillare, Campylopus
pilifer, Cinclidotus mucronatus, Fissidens viridulus (Sw.) Wahlenb., G. lisae, G. ovalis,
Scorpiurium circinatum (Brid.) Fleisch. & Loeske et Scorpiurium deflexifolium.

3 - Au nord-ouest de Biot (Alpes-Maritimes), 600 m ENE de la terminaison du chemin de
Saint-Julien, 5,2834 G/E x 48,4890 G/N, altitude 100 m (8 avril 1999)

La station est situee sur la rive gauche d'un ruisseau temporaire encaisse. II s'agit d'une
paroi rocheuse haute d'environ 5 metres, au niveau de laquelle l'eau ruisselle en cascade par
temps de pluie. Le substratum geologique correspond ä un conglomerat andesitique ä
elements volcaniques labradoritiques et gangue cineritique (Miocene). Vers le sud, la station est
bordee par un maquis dense (Erica arborea, Calicotome spinosa, Cistus monspeliensis,
Phillyrea angustifolia, Pistacia lentiscus L.). Au nord, eile est abritee par un gros chene vert. Une
dizaine de colonies fructifiees de G. nutans ont ete denombrees sur la paroi qui porte quelques

fougeres (Asplenium ceterach L., Asplenium trichomanes s.L, Polypodium cambricum
L.) et Umbilicus rupestris. Le pH (eau) du sediment preleve ä proximite des colonies de G.
nutans atteint la valeur de 6,2.

Un inventaire des bryophytes de la paroi a permis d'ajouter Bartramia stricta, Bryum
alpinum, G. laevigata et Homalothecium sericeum (Hedw.) B., S. & G. aux especes figurant
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dans les releves de l'association que nous decrivons plus loin. D'autre part, la mince couche

de sol accumulee sur les encorbellements est peuplee par de nombreux vegetaux herbaces

(Arabidopsis thaliana (L.) Heynh., Asterolinon linum-stellatum (L.) Duby, Cerastium glo-
meratum Thuill., Geranium motte L., Moenchia erecta subsp. octandra, Poa bulbosa,
Ranunculus paludosus, Rumex bucephalophorus, Saxifraga granulata, Saxifraga tridactylites,
Selaginella denticulata, Teesdalia coronopifolia, Vicia lathyroides L. etc...) et quelques jeu-
nes individus d'Erica arborea et de Cistus salvifolius. Pleurochaete squarrosa et Hypnum
cupressiforme var. cupressiforme dominent ici, alors que Bryum alpinum, Bryum capillare
var capillare, Scleropodiumpurum, Trichostomum brachydontium subsp. mutabile et Tricho-

stomum crispulum sont plus discretement representes. Signalons enfin que les recherches ef-

fectuees dans le massif andesitique situe entre Biot ä l'ouest et Villeneuve-Loubet ä Test ne

nous ont pas permis de trouver d'autres stations de G. nutans.

L'association ä G. nutans et G. lisae nova ass. (Tableau 2, holotype: releve n°6). - Dans

le sud-est de la France, cette association colonise des affleurements non calcaires d'origine
detritique ou volcanique situes ä basse altitude (25-100 m). Elle s'observe sur les parois ou
les tables rocheuses le long du trajet des eaux de ruissellement (pente entre 5 et 90°; 70-90°:

47% des releves, 20-50°: 27% des releves), dans des stations oü l'humidite demeure elevee

en dehors de la saison seche (exposition N + NE + E: 87% des releves, NW: 13%). Cette unite

est probablement presente dans des biotopes similaires, notamment en Grece et aux Canaries.

Ainsi Townsend (1989) Signale G. nutans et G. lisae sur les gres des Meteores (Kalam-
baka), alors que Dirkse & Greven (1993) ont recolte G. nutans dans le lit d'un ruisseau tem-

poraire sur File volcanique de Gran Canaria.
Dans le Var et les Alpes-Maritimes, le recouvrement de l'association est rarement tres

important. Sa valeur atteint en moyenne 40,3% pour une surface moyenne de 1607 cm
Du point de vue de la richesse, 17 mousses ont ete rencontrees dans le domaine de

l'association, alors que le nombre de taxons par releve varie de 4 ä 10 (moyenne 5,5). En ce

qui concerne les strategies de vie, l'association se compose surtout de colonisatrices (82% du

nombre total de taxons), les perennes n'etant representees que par Hypnum cupressiforme

var. cupressiforme, Pleurochaete squarrosa et Scorpiurium deflexifolium qui sont rares dans

les releves. Enfin, les muscinees mediterraneennes au sens large (mediterraneennes + sub-

mediterraneennes + eurymediterraneennes) constituent 41% du nombre total des taxons (59%
si l'on inclut les mediterraneennes-atlantiques). On note par contre seulement 29% d'ele-
ments ä aire de repartition circumboreale, subcosmopolite et cosmopolite (definition des

aires d'apres Lecointe 1979,1981a et b). Les trois caracteristiques de l'association, ainsi que

Bryum alpinum, Scorpiurium deflexifolium, Campylopus pilifer, Racomitrium aciculare et

Cinclidotus mucronatus sont des mousses hygrophiles ou hydrophiles infeodees, en region
mediterraneenne, aux biotopes ou l'humidite persiste longtemps apres les pluies du fait de la

presence de suintements. Toutefois, ces bryophytes sont capables de supporter une xericite

importante en ete.
Etant donne la Constance de G. lisae, caracteristique du Grimmienion commutatae Mar-

staller 1982 (alliance Grimmion commutatae von Krusensterna 1945), nous proposons de

rattacher la nouvelle association ä cette sous-alliance, dont eile constitue probablement
l'unite la plus hygrophile. D'apres Marstaller (1982), le Grimmienion commutatae regroupe
trois associations thermophiles des regions basses, en particulier le Ptychomitrietum poly-
phylli von Hübschmann 1971, dont la distribution englobe la cote atlantique de 1'Europe
occidentale et la Macaronesie (von Hübschmann 1986).
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Grimmia elatior en Corse

G elatior a ete recolte en bordure de la route D623, sur la rive droite du torrent de la
Restonica, 1,775 km ä Test de la cima San-Gavtno. L'espece n'etait pas fructifiee mats
facilement reconnatssable, au laboratoire, par l'anatomie foliatre (coupe transversale, cf.
Mater & Getssler 1995). Le biotope, situe ä 1230 m d'altitude, est un ebouhs expose au
nord, avec quelques individus isoles de Pinns nigra Arnold subsp. laricio (Poiret) Maire. Au
niveau des blocs de granite de 1'ebouhs, la vegetation bryophytique eparse etait composee de
Gnmmiacees, avec en particulier G funalis (Schwaegr.) B. et S G. laevigata, G. montana
B et S., G sessitana de Not. et Schistidium confertum (Funck) B. et S

Conclusion

G nutans a ete decouvert dans le sud-est de la France, en six stations de la bordure sep-
tentnonale du massif des Maures (environs du Cannet-des-Maures et du Muy, Var) et en une
localite des Alpes-Mantimes (Biot) Etant donne la rarete de cette espece, nouvelle pour la
bryoflore d'Europe occidentale, sur l'ensemble de son aire actuellement connue, ces stations
devraient beneficier d'une protection particuliere En effet deux d'entre elles sont proches de
routes, la troisieme se situant sur le littoral des Alpes-Mantimes, dans une zone en voie d'ur-
banisation

Dans ces regions, G. nutans est toujours associe ä G. lisae et Bryum gemmiparum aux-
quels s'adjoignent d'autres mousses hygrophiles ou hydrophiles (Bryum alpinum, Scorpiu-
rium deflexifolium, Campylopus pilifer, Racomitrium aciculare). Les colomsatrices
represented ici 82% du nombre total de taxons (17), alors que la proportion de mediterraneennes
au sens large s'eleve ä 59% si Ton mclut l'element mediterraneen-atlantique. L'association
ä G. nutans et G. lisae, que nous proposons de rattacher ä la sous-alliance Gnmmiemon com-
mutatae Marstaller 1982, s'observe ä basse altitude (< 100 m) dans des biotopes oü l'humi-
dite demeure importante durant l'hiver et le pnntemps. Ainsi, elle se localise sur des parois
et des tables rocheuses exposees au nord ou ä Fest, le long du trajet des eaux de ruisselle-
ment En outre, des maquis ä Encacees et cistes protegent le milieu de Faction dessechante
des vents. Du fait de la nature des roches meres (arkose ou andesite ä labrador), le pH du
sediment accumule sous les colonies muscinales est plutot acide (5,3 - 6,5, moyenne 5,7). Ce
substrat sableux est pauvre en cations metalliques echangeables amsi qu'en carbone orgam-
que et en azote total.

Enfm G. elatior, nouveau pour la bryoflore corse, a ete recolte ä 1230 m d'altitude dans
la vallee de la Restonica, sur les blocs de granite d'un eboulis expose au nord.

Nous remercions R Skrzypczak (F-Montbnson) qui nous a communique des informations sur la
station de G nutans qu'elle a decouverte ä Roquebrune-sur-Argens et nous a aimablement autorise ä

publier ces donnees M Brugues (E-Barcelona) nous a fourni des documents sur les G de la pemnsule
Iberique oü G nutans n'a pas ete Signale, bien que sa presence y soit probable
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